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S
eule Marseille a l’art
de provoquer de telles
rencontres inédites.

Doudouk et baleines à bos-
se, la réunion d’un instru-
ment de musique issu du
fond des temps et un mammi-
fè re venu du fond des
océans. Yukimi Yamamoto,
une soprano lyrique japonai-
se, et Levon Minassian, maî-
tre du doudouk, cette flûte ar-
ménienne en bois d’abrico-
tier, travaillent à une "idée
musicale" originale qui abou-
tira, au début 2009, à "une
œuvre commune entre l’être
humain et l’animal".

À Mauï, une île hawaïenne,
ils tenteront la rencontre en-
tre la voix de Yukimi, le son
de Levon et le chant plaintif
des baleines. Sur un bateau,
leurs improvisations seront
d i f f u s é e s p a r d e s
haut-parleurs hydrophoni-
ques. "Le public, ce sera les
baleines. Vont-elles réagir?
Vont-elles applaudir?", s’in-
terroge Jean-Christophe
Slucki, le chef d’orchestre de
ces rencontres mélodiques
d’un autre type. Des plon-
geurs équipés de micros et
de caméras capteront la réac-

tion des cétacés. L’idée ne
tient pas en une pseudo-ex-
périence scientifique de com-
munication avec les balei-
nes. Plus simplement, il
s’agit de tenter une "interac-
tion émotionnelle", entrer en
résonance sonore.

Les deux musiciens et tous
les "soutiers" de l’opération
baptisée "Let’s sing with
whales" sont des défenseurs
des baleines, orques et dau-
phins. "Même en Méditerra-
née, on trouve des filets déri-
vant longs de dix kilomètres
dans lesquels les animaux
sont pris au piège. Ce n’est
pas l’Antarctique, ce n’est
pas l’autre bout du monde.
C’est ici".

La cause des baleines est
leur étendard. Yukimi, en tê-
te, qui veut montrer qu’une
Japonaise peut être utile aux
baleines lorsque son pays
est pointé comme un pour-
fendeur de ces animaux.
"Une Japonaise peut faire
mieux que de manger de la
baleine", dit celle qui fait de
Marseille son port d’attache
depuis 1994. Yukimi s’amu-
se de la comparaison: "Très
peu de Japonais en man-
gent. C’est comme si on di-
sait que les Marseillais
étaient des dévoreurs de

bouillabaisse". La première
phase consiste à composer la
musique. Pour le chant des
baleines, il y a Internet et la
connexion au site whale-
song.net qui diffuse en per-
manence le son capté au
fond de l’eau à Hawaï. Gro-
gnements, sifflements, gé-
missements composent des

phrases musicales répétées
durant des heures. Sons
étrangement humains, com-
plaintes tristes, tout comme
la mélancolie du doudouk.
Cet instrument mythique du
peuple arménien est une flû-
te à dix trous avec une anche
en roseau. Ses vibrations rap-
pellent, au détour d’une no-

te grave, la voix de l’homme.
Il a passé sa vie à maîtriser le
doudouk mais Levon Minas-
sian s’étonne encore des
sons que peut produire son
drôle de mirliton. Il montre
religieusement ses flûtes,
"des Stradivarius du Dou-
douk", offerts par les maîtres
arméniens. "Il y a une fragili-

té commune à cet instru-
ment au son guttural, à la
puissance vocale d’une so-
prano et à ces animaux de
25mètres de long".

Aujourd’hui maître absolu
dans l’art du doudouk, Le-
von Minassian a participé à
la musique de nombreux
films (Amen de Costa Ga-
vras, Va, vis et deviens de Mi-
haileanu…) et accompagné
des musiciens comme Peter
Gabriel, Sting…

La musique acoutisque,
"très pure", destinée à sédui-
re les baleines puisera aussi
dans la sakura, cette musi-
que traditionnelle japonaise
qui, accompagnée d’une sor-
te de cithare, parle de façon
lyrique des cerisiers en
fleurs, du mont Fuji au pied
duquel Yukimi a vu le jour
avant de se consacrer au
chant, du baroque à Mozart
en passant par Gershwin.
Les Marseillais ne sont pas
les premiers musiciens à se
frotter à la parade amoureu-
se des baleines à bosse mâ-
les. Il n’y a plus qu’à les sé-
duire. 3

PRATIQUE

Site Internet : www.wha-

leswhisperers.org

AVENTURE / Le maître du doudouk et une soprano japonaise préparent leur rencontre musicale avec les cétacés à Hawaï

Murmures à l’oreille des baleines

0 Yukimi Yamamoto, soprano lyrique japonaise, et Levon Minassian, maître du doudouk, cette flûte
arménienne en bois d’abricotier, travaillent à une "idée musicale" originale.  / Photo Patrice MAGNIEN


	Button1: 


